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La thématique «Retour à la 
nature» est mise en avant par 
Suisse Tourisme durant les an-
nées 2017 et 2018. Dans ce 
cadre-là, Jura bernois Tourisme 
organise des sorties payantes 
d’observation de la faune sau-
vage. 

Les prochaines sorties sont orga-
nisées du mardi 17 octobre au jeu-
di 19 octobre à Moutier, Bienne et 
aux Savagnières. Plusieurs guides 
accompagnateurs en moyenne mon-
tagne vont proposer quatre types de 
sorties chaque troisième semaine du 
mois, de juin à octobre. Ce sont donc 
plus d’une vingtaine de randonnées 
qui vont offrir la possibilité de ten-
ter d’observer la faune sauvage. 
En petits groupes (pour faciliter les 
chances d’observation), il sera alors 
possible d’aller à la rencontre de 
cette faune sauvage qui peuple les 
massifs jurassiens. Grâce à sa topo-
graphie variée entre sommets et val-
lées, le massif jurassien accueille une 

grande diversité d’espèces de faune 
sauvage. Accompagnés de messieurs 
Cédric Simmen, Bastian Keckeis, 
Jean-Jacques Amstutz et Noé Thiel, 
tous guides diplômés, le public a 
l’occasion, durant de petites ran-
données (moins de 8 km de marche) 
d’aller découvrir les magnifiques 
paysages régionaux. Les guides sont 

multilingues. Certaines sorties sont 
aussi réalisables en allemand ou en 
anglais. 

Milan Royal et oiseaux de proies des 
montagnes jurassiennes, mardi 17 
octobre, 13 h 30 à 16 h 30, Moutier. 

Les marmottes, mercredi 18 octobre, 
14 h 15 à 16 h 30, Savagnières/Chasseral. 

Les castors, mercredi 18 octobre, 
18 h à 21 h, Bienne. 

Les chamois, jeudi 19 octobre, 
14 h 15 à 16 h 30, Savagnières/Chas-
seral. 

Ces sorties à dates fixes sont aussi 
réservables sur demande pour des 
groupes particuliers. 
Cette thématique «Retour à la na-
ture» permet aussi une mise en avant 
encore plus accrue du Parc régional 
Chasseral, territoire exceptionnel 
d’un point de vue naturel et reconnu 
comme d’importance nationale par 
la Confédération dans le cadre des 
sorties marmottes et chamois aux Sa-
vagnières. Les diverses informations 
se trouvent sur la page d’accueil du 
site Internet de Jura bernois Tourisme : 
www.jurabernois.ch sous l’onglet 
Offres spéciales. Les réservations (sor-
ties payantes) sont à effectuer chez 
Jura bernois Tourisme par téléphone 
au 032 494 53 43 ou par courriel : 
info@jurabernois.ch. 

(cp-oo) 

L’observation des chamois aura lieu le jeudi 19 octobre aux Savagnières/Chasseral. (photo ldd)
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A la rencontre de la faune sauvage

La rage de vaincre, la récom-
pense de l’effort accompli, la 
performance, la persévérance, la 
précision, la constance et l’ab-
négation sont quelques notions 
que le jeune champion d’athlé-
tisme va partager avec les ap-
prentis du CAAJ de La Chaux-de-
Fonds.

Le quadruple champion suisse et 
champion d’Europe du 400 mètres 
haies sera prochainement dans la 
région pour rencontrer les clients et 
partenaires de DIXI Polytool dont il 
est l’ambassadeur. M. Schuler, CEO 
de DIXI Polytool explique : «Karim 
est notre ambassadeur et est un bel 
exemple pour les jeunes. Comme l’ho-
raire le permettait, c’est avec plaisir 
que nous avons proposé cette ren-
contre avec les apprentis du CAAJ».

Des métiers d’avenir
Les jeunes (et les moins jeunes) sont 
aujourd’hui hyperconnectés et dis-
posent d’objets technologiques ini-
maginables il y a seulement quelques 
années. Le point commun entre 
penser, créer, designer, industrialiser, 
produire, automatiser et contrôler 
tous ces objets technologiques ? Les 
métiers techniques ! Sans tous ces 
spécialistes qui inventent le futur en 
permanence, il n’y aurait pas d’indus-
trialisation et la relève dans ces do-
maines reste problématique. 

Des idées reçues à changer
«L’image des métiers techniques au-
près des publics ne connaissant pas le 
domaine reste malheureusement très 
éloignée de la réalité. Par exemple 
aujourd’hui un polymécanicien qui 
travaille dans un atelier passe pro-
bablement une bonne partie de son 
temps sur un ordinateur ou une com-
mande numérique… et selon l’atelier 
dans lequel il travaille, le sol y est plus 
propre que celui d’un hôpital. Nous 
sommes très éloignés des images 
d’ateliers du début du siècle», ex-
plique Raymond Stauffer, président du 

CAAJ et responsable du programme 
#bepog de valorisation des métiers 
techniques. Autre idée reçue commu-
nément partagée : les apprentissages 
sont destinés aux mauvais élèves et 
sont de véritables voies de garage, 
un bon élève risquerait ainsi de «gas-
piller» sa vie à entrer dans le monde 
professionnel par un apprentissage. 
Le président s’insurge : «Un jeune qui 
commence un apprentissage au CAAJ 
(ou ailleurs) peut bien entendu déci-
der de rester un professionnel com-
pétent dans son métier et y réussir 
sa vie. Il peut également continuer à 

se former pour devenir, technicien ou 
ingénieur. Et s’il veut ensuite étudier 
à l’école polytechnique fédérale ou à 
l’université, c’est également possible : 
toutes les portes sont ouvertes».
Jeune champion d’athlétisme, Kariem 
Hussein rencontrera prochainement 
les apprentis du CAAJ à La Chaux-de-
Fonds. 

Des valeurs communes
Avec Kariem Hussein, les jeunes en 
formation au CAAJ auront l’occa-
sion de rencontrer une superstar de 
l’athlétisme mondial très abordable 
et ouverte au dialogue. Menant en 
parallèle une carrière de niveau inter-
national et des études de médecine, 
ce dernier sait ce qu’abnégation veut 
dire. Réaliser deux heures d’entraîne-
ment quotidien en plus de ses études 
ne lui fait pas peur. De belles discus-
sions en perspective ! La constance, 
l’effort, la persévérance ou encore 
la précision sont quelques-uns des 
thèmes qui seront abordés lors de la 
rencontre.

Des selfies pour finir en beauté
Ça n’est pas tous les jours que l’op-
portunité de rencontrer une «ve-
dette» est offerte aux jeunes de notre 
région. Une session de selfies est pré-
vue en fin de visite pour immortaliser 
cet événement.
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De gauche à droite : Pierre Castella, administrateur du groupe DIXI ; Kariem Hussein et 
Marc Schuler, DG de DIXI Polytool S.A. (photo ldd)

 La Chaux-de-Fonds – CAAJ 

Kariem Hussein, l’exemple à suivre


